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'ALEhCiENNES 
\ prom» et fcaejvre sa etabialre Psul 

IVMMMI ■ Cala tetovx », M. le Maire de 
VtttfurèjrtiwB a communiqué * le Commie- 
eton AoeMMeee U lettre suivante, quié a 
reçue d* M Paul Tb *m.aseo ; 

MooriMr U Maire, 
J'ai fbonnwr de solliciter titstuninen,. 

voit» lilÉiiietetetoii intervention auprès de 
MM. te» MejmbrM de le Commtobiori dee 
Musées afla d'obtenir te transfert, ou muaée 

î en marbra i Gain je 
; au parc de la Bon* 

Voue voudrai bi»i excuser mon inaiatan- 
ce, M. te Maire, ai je viens à neuveau voua 
prier d a/xweirlir lavorableanat ma oeui^n- 
de ; Je auia désolé de savoir uvm oeuvre as 
déprimer de jour -va jour, aux intempéries 
de notee climat du Non), ai impropre a le 
conservation du marbre. 

Voyes dam quel triste, état ae trouve la 
statue de Froiaaart ; elle eaf ronipréwinoirt 
ronge* ; la tête et les mains ne ressemblent 
plue à rien et cela déjà depuis  loiigtoinp?. 

Vous oomprenex, M. le Maire, quelle souf- 
france cet pour moi de penser que, dans 
quelque* aonéee mon marbre sera en pareil 
étal 

O m* serait une gronde Joie de voir mon 
ecuvre placée dam te vestibule du Miifir. 
•ordre le mur, aoit k droite aoit a gauche 
A) la grande porto. 

Gonflant  dane   votre  soflicitiide  bienveil- 
lante pour eoumetlre ma requête à MM. tes 

- etembree de ta Commission municipale des 
Musées de notre bonne vUlï, Je vous prie, 
Monsieur te Maire, d'agréer l'eirpreasiou ree- 
peckueuae de mes rrwéBeura sentim^nta. 

Paul  THËL'NISSEN, 
Statuaire, 

199, rue de Vaugirard, à Paria. 

Dans I* aeance du mois de mont, la Corn- 
mission de» Musées, considérant comme 
fondées tea c rai nias exprimée» par M. Paul 
Theuniesen a une forte majorité, a ému le 
vœu que le marbre de Theuiuseen u Cain 
Jaloux «, aclucHemenl placé au parc de la 
Bhooell1, fut tranotaré au Musée dee Beaux 
Arto. 

Georges Carpentler a Valenelennea. — Le 
champion d'Europe arrivera dimanche a 
11 h. 27 et le» nombreux omis qu'il compte 
tel, fut tarent une chaleurjuee réception, car 
îl y a plus de quatre ans que Garpcnlier 
n'eut pae venu k Vutenciennea. Et que de 
Cbongemcntm depuie t 

VOKI te programme dî la séance a l'Hip- 
podrome : t* SeUe contre Vrand, tous deux 
de Valencienn*» ; 2' Berger (Français) eon 

■ Ire Tynclt (Belge) ; 3' Geo Lacroix contre 
Lœech, tous deux Franjaie ; *• Van Dervb d 
chanmpkm du Nord, contre Demten. cham- 
pion de Belgique ; &• Georges Carpentier, 
champion d Europe, en toutes catégories, 
contre Hubert Roc, ex-champion de Francî. 
Celui-ci qui vient de battre Fraye en un 
round, eet substitué a Mac Cloakey, grave- 
ment malade. La valeur du combat n'en aé- 
ra qu"augmPTM>e., puisqu'il a défié pur>liqu>1- 
m^nl CarpenUer, il y a une quinzaine de 
jour. 

Aviation. — Le lieutenant aviateur ■Lussi. 
gny, du centre de Versailles, pilotant un bi- 
plan Maurice Farman, accompagné du sa- 
peur Lafoy, a atterri k raérodrome mum- 
dpal de La Targette 

Accidenta.   —   HJppolyte Ansel, 19 ans, 
usinier, rue de l'Intendance, u fait une chu- 

.   le en jouant boulevard Garpeaux et a dû re- 
-   œwu- le* soins d'un médecin. 

— Léonard Legay, 86 ans, mineur retraité 
A La Sentinelle, est totnbéu d'un tramway 
électrique place Dompierre, et a été assez 

. yitWement blasaé a la téta. 
ANZIN 

Lee bureaux de la Mairie seront fermés 
aujourd'hui 1er mai, a l exception du Itureau 

I qui délivre la* neriincata de vie, lequel res- 
tera ouvert de 9 beurea ft midi. 

CAMBRAI 
m toit. — Hi3r malin, ven 

bewea, un couvreur, Lucien Fereese, 
ans, demeurant a Fontauie-Notre-tioiike, 
était occupé sur le toit d'une maison ■< ruelle 
Sam Fond », a Saint-Ladre, lorsque, per- 
dant léquilibre, il vint tomber d'un? hau- 
teur de sept métrée sur le soi 

On le releva arvec le poigne) gauche frac- 
turé. Apre» avoir reçu las eome de M. te 
docteur Piittre, Faraeae fut reconduit en 
voiture de place a son domicile. 

Main écrasée. — En déchargeant une co- 
lonne en fonte. Brebant ErneM, 52 ans, de 
Cambrai, travwHwm pour le compte de M 
Délabre, fondeur, roi** de Sotesmes, recul 
la lourde pièce PUT la main droite, qui fut 

Vota Fordre du tour de cette séance : I. 
■"**•■ de mai : |. ûarreepoi»ten<e et oom- 
munoaton* , S. Conatructoiri défaut me 
de Lambrea ; I. Monujnent Jean de Bolo- 
gne, Emptocanient définitif ; PropoaMion ; 
Soutanarnent el entourage- ; AppmnaAton du 
devis ; 5. Rue de Cambrai : Vente aimable 
d un terrain stoppe de wrvkunV ; 8 Rue de 
Lambrea ; Bchang» M aoqatoiuon d'un ter- 
rain oontigu aux magaaina de ta Ville ; T. 
Voirie ; Achat de chevaux du service d'aa- 
lèvement des boue* ; MaroM ; 8. "h—dn de 
rer de Marquion ; Avto ; 9. Socêetéa divenea. 
Demandas de subveoÉtoos ; M. Hcafitoa* d» 
Douai ; Lccauou d'un tounaubte ; Avto ; 11. 
Bureau de BieDtaaanoe i Aliénation d'un 
terrain, sie au terrrtotre de Douai ; Avis ; lt. 

_nce aux bunitks nombreusee : Ltote 
comptùmotetre. 

Une coatoloa — Mercredi .soir, h 4 heu- 
re», a Froie-Maraie, une ccetonon s'est pro- 
durte entre un cycliste, Henri Deamart, 14 
ans, et un chariot sortant de la verrerie 
Chappuy. 

L'enfant n'a pas été blasas, mais son vélo 
a été al'tmé. t'n arrangement est inlervenu. 

Les produits de l'octroi. — Pendant le mois 
davrH 1911, l'octroi a produit 83.538 fr 76 
contre 82.384 fr. 37 en avril 1913 L'augmen- 
tation dee 4 premiers mois de 1914 par rap- 
port à ceux de 1913 est de 24.866 fr. 65. 

Ecrasé eoue un mur a Fraie-Marais. — 
Mercredi, vers mkh. a Frais-Marais, un 
journalier, Jean ' ipt»te Meuniez, âgé de 
19 ans, demeurant à Orchtee, était occupé, 
pour le comple de la Ôe des Mines d'Ani- 
ehep, à démolir un mur d'un vieux bâtiment. 
Soudain ce mur s'éomula sur hn. 

Quend Meunier fut dégagé, (ç docteur 
Vanoenabeele, de Latlaing. appelé A lui 
donner des soins, constata de miritrples frac- 
tures du pied gauche et des côtes, ainsi 
qu'une grave lésion du crâne. 

Le Mnasé a été reconduit au domicile de 
as parents, à Orchies. 

DOBIGNIES 
En avant la musique.   — La Fanfare le 
Club des Vingt ■ donnera son leç concert 

le dimanche 2 mai, de 5 k 6 heures du soir, 
piace Detoury. sous la darection de M. A. 
Seconda, officier d'Académie. 

Programme : 1. Le Panard, aHegro mili- 
taire), X. . j 2 Grande Marche Jubilaire 
Fayat ; 3. La VaMée du Lya, fan«eisie. X...; 
4. Soirée d'Automne nux Ardennea, Go- 
waert ; 5. Les Vieux FrScee, polka, Bouche»; 
6. La ■ MarsetMaise ><. 

% BACHES 
Vol. — On a sous-lrojt 1500 kiios de char- 

bon au préjudice de M. ilené Amand, indus- 
triel, dans un bntaau en déchargement au 
quai de la Scatnpe. 

SOMAIN 
Vol. — On a souelrait, la nuit, dans le jar- 

din de M   Edmond Méry, employé à la Cie 
du chemin de 1er du Nord, une grande quan- 
tité de poireaux. 

E8THCES 
Premier écho des élections. — ■ J'en sais 

un, a Entrées, qui ae inortoncbti l, vendredi 
soir, en entendant les ovations sans fin à 
l'adresse de M. de» Retours, partant de la 
aaHe Delbarre-Patrie. 

L'nutre jour, une réunion en faveur de 
rex-dépulé ft GtoMaln, groupa A grand- 
peine 50 personne». Nous voild loin des 200 
électeurs rernplimnni vendn*di soir In Mlle 
Delbarre. et acclamant M. des Rotouns, ba- 
ron d'Avea'n...., la suite au prochain numé- 

Ainai s'exprimaK la pieuse ■ Scarpe ■ 
dons son numéio de dimanche dernier. 

Résultat : les 50 auditeur* de M. Guto- 
toin se sont transformés en 142 portiaons de 
M candidature el les fût) anditeurs de M. 
des Rovouns. ■ fils de son père Iles* sont 
réduiie a 121 adeptes. 

Lisez la ■■ Scarpe », e*e est vraiment inlé- 
reasnnte. — A S.maîn. plus île 1 000 audi- 
leurs ; a Bugnirourt. plus <h- \'i> électeurs 
1 approuvent Résiiltnt : il olUient pénible- 
ment et resppclvrrnen.'' dans ces deux com- 
munes : 775 et 89 suffrages. 

Et c'est ornai que la * Scarpe » écril l'his- 
toire. 

Et ceini-la qui afl morfondiii doit bien rire 
airjourd'hu idé voire hsvardage. Qu'en pen- 
.»ex-vous • bonne commère ! 

Avoir f«jt venir un journtiti^l? de Ctn 
broi. un avocat de Lille, tm ii'ilre de Douni, 
U est vrai rme le mutisme du candM»vt peut 
bien avoir, comme romi)en«ation, !n Inrnin- 
cité de res bavards, et arriver k un aussi 
piètre résultat. Je reconnsis comme voue 
que ce n'est guère encourngeant. 

Nous VOIJOPP bien espérer lonlcfois, que 
M. GurVaurne, c'est du baron qu'il s'agit, 
voudra bien ne [W nhandonn^r U lutte afin 
de stimuler le fête des républicains qui re- 
roruistosent volontier-; » qu'à vaincre sans 
pérM ou triomphe sans gJmre a. 

Lee laptos s'en vomi. — Dans la nuit de 
mardi k mercredi, deux lapina ont été sous- 
traits dans une remisa, taubourg de Paris, 
au préjudice de M. H?nri Deveux, menui- 
sier. 

On ignore quel est l'autour de ce vol 
CftUMY 

Nos artistes. - M. Edmond Maillard, élè- 
ve de l'écote municipale de dessin de Cav 
dry, (hrigée par M Bigcon, a été admis au 
•alon d « Artistes Français, dans ia aectkm 
des Arts déooraUla, avec un protot de col 
pour dentelle. 

U CATEAU 
Un noyé. — Hier, ver- 8 heiiree du matin, 

«les déoanleurs ont repéché, dans la Salle, 
an 'teu dit le Pont-Fourneau, te cadavre d'un 
nommé Jean-Bapliste Lebrun, ogé de 49 ans. 

' e de Haroy, qui, depuis aamedi der- 
', avait dtoparu On croit à un 

DOUAI 
Coalêrencet sur  l'Industrie 

6ur la damsnrto qui ha en a été tarte par la 
bocieto mduatnele de Saint-Quentin et de 
l'Aisne, M. SaUtant, professeur à VBcole 
Mabonale des Indutortos Agricole* de Doue*, 
(ers, les dunanchee 3,17 et 24 mai proohain, 
trow conférences k la Société Industrielle 

.patÉM-QuenUm. 
S Lee conférences porteront pDmcjpeienietK 
•or des eaaaifl ou études ou voyagea k l'é- 
tranger,  rails par l'auteur : 

1'Le développement de la betterave A su- 
cre pendant la végétation  (Eaeats    annuels 
de 1901 k 1918) , 

2* Lai nouvelles fabriques de sucres d"Eu- 

r La rnmpra—liai d» la vapeur ; évapora- 
ttondsBius sucrés ; 

t*   Las tolques rMractona des fours k 

• N—rafle méthode Çtonsst SsHlard, f«mr 

 I  munjrt- 
i b toad 4 mai 1914   k 8 

i ato ator, m la Sekto Basa* 

AVE8NE3 
I it  Insnumli ne eonatllue prisonnier.   — 

Le 28 avril, le nommé Landôuer J.-B.-Dé- 
siré, 2» ans, né à Méhgny-le-Grand [Meuta), 
s'est rendu à lu gendarmerie d'Avesnes s/ 
décaorent insoumis 

II ignorait, a-t-il dit. qu'il était assujetti 
au service militaire en Fronce où il a pres- 
que toujours habité sans être inquiété. Il 
n'a jamais reçu d'ordre d'appel, et fils 
d'étranger, on lui a délivré aulrelois une 
feuille d'immatriculation. Aussitôt ^u'il i» sp- 
l'ris qu'il était astreinl au service militaire, 
il s'est rendu A la gendarmerie. 

11 a été mw à la disposition du généra! 
commandant le 1er corps d armée. 

TRFJ.ON 
(omnieiieeni«<nt d'IncerMlle. — Le dim-in- 

rhe 26 avril, un incendie se déclara dans k 
grenier de M. Leroux-Sandrot, A Trélon 
L'alarme fut aussitôt donnée Les voient. 
aidés de quelques paaeaiiUi. k l'aide dt 
waux d'eau, ileigmrent ce commencement 
■i'mcendie. Quand les pompiers WTivèr^ni 
toiji danger éiiiit conjtu-é 

La cause est inconnue. 

VIllUlM'iH. 
la eontrebanile.— Les préposés dM doui- 

ons Portier et Vercheval étaient de service 
au lieu dit : Pftture Piorrort, k ViiUrspol. 
le 29 avril. kcsf[uc vers 7 heure» du matin 
ils virent venir dans leur direction un indi- 
vidu porteur d un paquet qu'il ohandoiiita 
, onr pmndre la fuite k la vue des douanve *î. 

II fut arrêté après une poursuite de tro> 
kilomélivs et dectora se nomnvr Ladri^re 
Eugène,  19 ans, ouvrier k Bousies. 

La charge contenait environ 5 kilos doJ- 
lumritee beiges 

MHMM 
— Le 2» avrlL les prépo- 

. .  Moacberon et Demeret t'e 
la brigade de Feignws, se trouvnlenl en ob- 

chnetiéra de Feignivs, 
' vers eux deux indivi- 

vue prirent la faite < u al.-m 
donnant les enarces qu'ils portHienl. 

Las doaaniera Ca poursuivirent et purent 
arrêter an qui daulara se nommer Bigot 
François, âgé de 35 ans, né k Saint Jean 

--    k f>arlevu> 
contonaient environ 

servauon   près 
Wiwquits virent ^ 
due qui k tour vt 

CONTES    ET   VARIETES 

Le Réveil de la Princesse 
Lorsqu'elle eut dM la phne* mngarue : 
fisroe vous, mon Prima t Vous vous 
m lait bien tonatoasaps attendre... », ai 

lorsqu'il lui eut basse la maii en ptoyant 
mm genoux, le obAtoaa dfe la Belle s'éveasa 
corame eSe-niéroo, las canténsées apparu- 
rent, ébahéta» les gante» «t te» majuurjoiiies 

ôtowut et bkw]ton>, raprirato leurs postes 
t (Tun commun accord tous (lériarèrent 

qu'us mouraient de Isim avant même d'u- 
vmr compris k quel point ce sentiment 
était leguW puaaqVJto dxrmsient depuis 
ent ans. Heureusernent, les valets et les 
■uieuiiers s'étaient réveiMés k la même mi- 

nute, les feux se ranimaient, le» tourne- 
broches recommençaient k tourner, pré- 
sentan-l aux Oewnmes l'autre moitié des 
votaiSes cenlenairea, k demi relise : en 
aorte qu'en peu d'instante, le souper fut 
prêt, auquel le Prince et la Belle firent 
grand honneur. Le rtirrninrn qui mangeait 
kîeur teWa les conduisit k to chapelle du 
ch&teau aussitôt que la dernière oro- 
quetnbouche et la dernière crame du des- 
sert turent avaséea. il les manu praste- 
meut ; et après une indiapenaable rêverie 
au clair de lime, las nouveaux époux s'al- 
lèrent couchât 

Lee fêtea et réHoulaaancea durèrent quin- 
ze Jours, paeeéa leaqueaB seulement la 
princesse, étourdie de tant de Joins, put 
commencer de se rendre compte de son 
bonheur El pendant des mois el dt* mois 
il fut idéal, parfait et magrsnqiie. L'histoire 
jusqu'ici, est fort connue : mais la suite l'est 
moins. Les plus Jolis contes flnswoni, un- 
bord parce qu'ils doivent bien avoir un lin. 
mais surtout, peut-être parce qu'ils ae pro- 
longeraient dans la mélancolie, el que tout 
leur effet en serait gale. H advint donc que 
le Prince Charmant, qui était un homme, et 
de plue, un, souverain, se fatigua «iiekiiie 
peu de lu Belle et de «ee baisers, el Jeta tes 
yeux sur les dames de la Cour. 11 était trop 
charmant pour que son épouse fût seule à 
s'en apercevoir : et son bon plaisir s'aeror- 
dart trop bien k l'usage gm] des concubi- 
nes pour qu'il se fit faute de négliger l'un 
et l'autre. Il suivit donc avec entrain l'exem- 
ple de ses eteux, et la prineeww le eut. 
Bile en ressentit un très grand chagrin, qui 
s'atténua bientôt en vif déplaisir, puis un 
léger ennui, et à la fin elle s'avisa que eete. 
lui était absolument Indifférent, car d\e 
n'aimriil plus du loirt son mari infidèle. 

Aussitôt que l'amour fut nvurt dans son 
cœur, l'illueion qui lui avait juaqu'ulons 
déguisé toutes rhoeee s'nboM, et eéle cons- 
larla des aspects de la vie auxquels elle n'a- 
vait janviis pensé jusqu'alors. Elle cul en- 
fin lu sensation de la marche du tomps. Il 
avait été suspendu par magie durant t-.u 
long sommeil, par privilège accordé au 
seul château : mnie partout ailleurs dans 
l'univers un siècle s'était accompli. Délnis- 
séc, mais libre de ae distraire k sa guise, 
car si le Pnnre était volage, il n'était it, 
tyran ni jaloux, la Belle eul fantaisie de 

ivager et revint stupéfaite dîme prome- 
m de niietques jours dans le mvaume 
■isin. F.1*e y avait, en effel. obton un 

grand sucées de beauté, mais plus encore 
de curiosité, car la foule s'empressait pour 
examiner eon cneroase, ses gardes, ses la- 
quais, en s'extasiant sur ces déguisementa. 
et In reine l'avait aorueiAie en sourianl et 
en lui disant : ■ Quelle idée fantasque et 
charmante, ma rhère. de vous cofilumer ù 
la mode du siècle dernier pour venir me 
—>ir ! H BHe avait parlé des princes el dues 
■ parents, et on 1 avait pensée un peu folle, 

car ils étaient tous morts depuis fort long- 
temps el les petits enfante apprenaient dé- 
jà leur taeloire k rémolc et anonnajeiit le lv>- 

ii de 

te dos traitée qu'a* avaient signée et des 
bataittos qu'es avaient pendues Tout avait 
changé dans le monde, les InaAtrea, les 
corsets, las empire» et lee coiffures. 

Bentrée chef   été, la Batte «offoroai en 
vain de faire comprendre k ses mari «t k 

■e   ne 
que   la 

es gens ce qui sVtajt accorupli 
ceaaàtoat de vivre dans i'iU*uon 
sumrneë des cent années avaft été te son- 
ge d'une nuit, et elle sente était délivrée 
iki cliarnie, parce que son doux oamr était 
biisé. Elle renonça donc vite k faire venir 
dee couturières qui ta vêtirent k la mode, 
un mobilier modern-etyle, avec l'étoessa- 
lé et k téléphona, des magaxines, un pts- 
nola, ou tout autre bibelot du nouveau bat- 
sar de jouets qu'était devenu le monde : 
eMe se sentit immensément seule, l'amour 
partage étant le seul jeu qui ne vetltone 
pas, et eHe ptia sous le secret qu'elle ne 
ikouvait i-onfler, se Irouwsat l'fime d'une 
biaafcule dune un corps resté insolitement 
jeune. 

Un sombre ennui le posséda, et eUe res- 
tait confinée dans ses appartements, en un 
décor qu'elle savait caduc, sans époux, sang 
enfant*, sans amie, excédée de ses dames 
d'honneur, radoteuses et ne déetoant que 
paix, oubli et silence Elle errait dnne eon 
immense château, par désœuvrement. Un 
jour, guidée par un vague souvenir, par 

n pressentiment qui fui semblait venir 
une existence antérieure, elle parvint aux 
natea combles du palais et y reconnut un 

petit escalier qui cundiMeait sous tes toits. 
Elle parcouent les greniers et découvrit dans 
un recoin délabre^ parmi des meubles de 
rebut, ine très vieille femme qui Hkiit se 
quenouille. C'était ta, vieille qui, jadis, igna- 
rant la défense royale, avait conservé un 
fuseau, le «eut du royaume, et a ce Puseau, 
t"ir la volonté de» fées, la princesse s'était 
piquée et de lé était venu lé magiipie som- 
meil des cenl années. 

Le princesse fculua In fileuee avec dou- 
ceur et lui dît : 

Bonne vieille, Je voudrais    mamuser 
vofejB fi»eau. 
vieiLle- ftonnôe, la considéra et répon- 

dit : 
— Princesse, souvenez-vous-en : c'est lui 

. n vous blessa, et fut cause de votre lonsue 
léthargie. Voue avez cru dormir une nuit ; 
savex-vonB qu'elle dura cent ans t 

— Je sais, dit la princesse en souri.ml. 
Jetai' ntoa heureuse qu'éveillée Ma» ii je 
n'ai point changé, vous êtes aussi la même, 
malgré Ce long délai. 

— Oh I mui, réiwndii ta fiteuse.   je suis 
le qui ne fut jamais jeune el M mourra 

punitis. 
— Laiesez-mo! toucher le fuseau. 
— Princesse, je    dois TOUH avertir    fs, 
ae    vous    rrfvkmnirez aussitôt   que   sa 

poinle aura égratigné votre    main.    Sfil,.- 
meirt  . 

— Eh ! bien ? 
— Seulement.:. néflé*-lirusez, pdnresse si 
Jle el si  gracieiwM1.  Je ne  suis  pmir les 

hôtes de ec château ou'une pauvre cham- 
brière reléguée i«ir pitié dans une soupente 

' nourrie de* miettes de la tabta des prin- 
l : en réililé, mon nom eal la Parque et 
.-I l.i vie que je ftle sur ma quenouille. 

VOM vous rendormirez, princesse, mais.. . 
rotM ne NH réveillerez jamais plus cette 
Ma. Jamais plus... 

AU»r.s. ta princesse écarta lent/>ment les 
denteHei de ta manche de «utiii mii couvrait 
wn (Hiignei blane, p| m dire DM parole. 
«Ile le tendrl fS?i le roseau atgn.El dès qu'el- 
le I eut toncM, elle s'assoujiit enn« regrets 
el sa,rw> rêves — pour toujours 

Camille MAlTXAin. 

cstonrrnets «ans acqulitoT une detle do 117 
francs i>our livraison de bière et qui a eut- 

^- aruuiées H0 Ir. porté des mnurea en étoin 

6AlXAC*«rVER 
En exécution d'un mandat d'exlrodition, 

toi feoeteme*   ont   ariété AlphuT^e Vao 
-Mappen, l& m*, que ta jiolice bdge réctaVTV:   ** voleurs redescendineirt 1 ascaiic 
pour vol. ftUranl dai*. ta tue, die 11» vit ox-u 
 Le dimanche >17 mai, k S heures eu 

soir, aura lieu le banquet   de    lu    MiUM 
l'Union  Musicale du Commerce et de 1 In 

le tiroir de la co;nmods al h 
l'un deux  fouillai. 
d'une somme de W franoe <> 

Prétextant qu'elle ne  voyait    JMS    asaeg' 
clair, la famine Lima put sup^rucb r de .a 
lanétre, malgn: le» tffor la dr I un d 
brisa un carreau et appela k laide ; au»attôk 

giuiKl nombre 

«volt  té- 
as de bon 

duatrie   On annonça 
de convivea y 

tmm 
M.   Elisée Varier,  ton 

|.oaé son paletot et ses n 
che prés d un génarataur ou ivparaii  
fjurs « coke de la fasse N1 8 de» Mines de 
Lene>. On les lui a voies 

llt.MM .ll'TMin 
EUI rlvU. — Neassaïa/o». — Dlmilly Gisù- 

le, rue d'Hamas — Damions J.-B.. rw et 
Lens — Ceueaux Arthur, cité iÂrcy — 
Picbart Geuigea; rua de Beaumoni -Oto* 
Ira ine Jules, rue Saint-Roch — Oulluy TC 
Miaoaa, cité Mai-godiMol — Delelis Mal-gts- 
rite, rue Enocn — Carpentter l'ont- rue St 
toMpt — Legrand Maroello, coron Lfl 

aerôq — Boehu Irène, rue de MonUguy — 
PoLuily Anslide rue de Drooourt 

PublkalionB de mariages. — Entre : Or,!- 
liot Georg-a, inachiiiiatH et Neirinck Jcanns, 
saps piofossion — Nisolle Edouard. HMilinjj 
et lilondeaux Marie, «ans profession — Boin- 
becke Emile, agenl de poîice et Cal h i Piiu 
lire, sans profession — Dur mu Vfotor, mur 
trier et Pruvoet Sueanne, snns professioii 

Meriigos. — Entrw : OievaJifr Jues, rnj. 
neiir et Hucnrt Emélie. sans profession — 
Prouvost Georges, imprimeur et Labrov 
Lueiennc, sans profosaion — Maréchel n,u". 
dore, mineur et IVftdain Clara, sarts BMfH 

Behaegel Albert loucherai Goa>s'im 
'nnimine, sans profeatiron — Videbicn Kr- 
ite, cokelier et Hudiart lauto, eer\anl» 

Déeés. — Liénart Aimée, 7? :ine, veuve de 
Gniyelle J.JB., nie Notre-Dame-de-OrftceI' 

- Mercier Adèle, 7 ans, coron Muta! — |) î- 
nrque Louise, 7? ans, veuve de Llion, ie 

Edmond, rue des Roses — Varie* t'tore, W 
ans, cC'libjiiLiire, ruo du MftMk. 

pluta 

HAZEBROUCK 
Aecldeiils. — L'ouvrkr ugricoto Gustan 

Uonoe, ngi' d: 39 ans, était occupé A lép-i- 
Mf une tsiverture de liarrière ; k cet effet, 
il tenait a la main une arme tranchante, 
lorsque celle-ci di>rapa el l'atteigni t au g;- 
nou droit. Le docteur Hémory, appelé aua- 
itét,   lui  pragJgM   lu-   pieinii-is    soins 

BETHUNE 
IIII.I.V-UOMl(i\Y 

II, i. uw   tiM UMatt Jiunirtpal, — Le Con- 
seil atuus »j I«J set* ivuiu iomi la préaléaBes 
d« M. loinnay, inaiiL. l-.l.n, m pteaeutfe : 
MM. Ui-ounn, adf-iut : UottaA, Copin, Uer- 
tin, Ducolht, etouiey, Dci^luiniue. WaaUat, 
HiOLin, ltima.i'au, btuêuH, \ uliiUislilcri, Du- 

■Mretoia i«n< plato protuntta de plusieiasi gardba el CBoqOv AJweMal avec nw : 
•■ÉtokMns.  Un râpes de 15 jours hii sera  MM. Bernard et Mb. 
donc néoaaasire. I    M. le Maire dstoto cutinuissuusc d'une tat- 

— Le nommé l.euwers, kgt- dn 19 ans, ' *■ 4U'il « «r* <*" •* k' Diivcl.uj' d* Pob- 
eultivaleur demenriinl awlii.n des Ona-'tol à Arias, en lépoi^e k un- rwlamalion 
nues, était A cheval, lorsque soudain lu hé- i'Haliv«> au retord appoiie (lmib la dialribu- 
1e i>rit peur. Il ne put Wt*nii la Wto qui le|l*oo du courrier MB haMonU de hi cite du 
li! tomba  cl lui donna un coup de pied auln' lu- *•■   Nl1  

MB droit.  Un doctnir, tpffjëil anaMot,   '' ; 

■■î-'*II.L!IWI 1** ptvriiii-is oinrif el constata de3 
fractures aux colee. Un bon repos lui a donc 
été ordonné. 

Funérailles, — [,?s funérailles de M. Char- 
les-Louis WyckHeri, ont fni lipu, hier ma- 
tin ; une foule nombreuse y oaAielait. M. 
Charte3-1 -ouis Wycknerl étail (e père de M 
Paul Wyckanrl, employé A Ut e*AM-préfec- 
ture d'Haxîbrouck. Un discours a été pro- 
imncé par M Vnndnmme rai etojettkfl. M. 
Chartes-IXHiis Wycknert ne laisse après lui 
jue dos regrets, car il était estimé à Haze- 
brouck. 

DUNKERQUE 
Vagabond. — Gaston Moucherai*!, tM té 

15 ans. arrivait ces jours derniers de Calais, 
n se rendit dans un hôtel de la ville et dé- 
clara M patron qu'il désirai prendre pen- 
■toa U affirma qu'il avait uu emploi o> ly- 
liograpbe et qu'il paierait sa chambre et sa 
pension qu-ind il recevrait sa quinzaine. 
L'hôtelier pril des renseignemenls et se ren- 
dit compte que son pensionnaire lui avait 
menti l.e jeune Mouchnrand s'était enfui de 
chez ses parents habitant Calait». 

La police a mis Gaston Mouchcrond en 
arrestation pour vagohondage. 

Aa Parquet. — i^em agents ont mis en étst 
d arrestation et conduit au Parquet *e nom- 
mé Arthur Verhaeghe. 90 ans, chanteur am- 
bulant, qui avait néglige de se eanfonri'T 
aux preiscripuons do In loi du le juillet 1912 
tViglcmenlanl l'exercice des profnl 
bulantes 

/I   ilHIKIII 
Entre marine. — Les nommés Jérôme 

Vanpraet *•! Léon Dequindt, nvirine, se 
prirent de quer*41e dans un estaminet eu su- 
jet d'une question de travail. I JI discussion 
dégénéra en l«tail*e Les deux adveraaires 
ont été gratifiés chacun d'un prorea-varbal 
et seront poursuivis pour viotencea réci- 
proquea 

PAS-DE-CALAIS 
ARRAS 

AVION 
L'Harmonie Municipale offnra  dimanene 

 \ grmlutt k   es membres 
rtotnlte, salle de l'Ely- 

de Coun-ières 
Ijurtiime Ml doninV d'une lettre de M. La 

v«ut«, dit .icleiw de la oaBnëejBhi di^ Minci 
de Oxirrières, au sujet dVï réfectioiia né 
ceseuireB au clocher dé I église darns kiquel 
le il déclare que In compagnie s'en tenant 
aux clauses de l'acte pnnsé m 1903 
commune ne peut prendre k sa charge les 
dépenses à engager. IJC COIWMI ne prend 
aucune décision et pa?s.n a l'cs'drc dn jour 

Le poste de police sera ouvert tous lee 
jour» jusqu'à dix heures du s<jir et le dunaii- 
lie jusqu'k 11 heures. 

MM Mraun e| WanlW. sont désignée 
pour taire partie d1 la commission munici 
pale des retraites ouvrières, on remplace- 
ment de MM.  Lehut et Havez. 

M.  Carrette,  «oua-ingéniiou-r des   [.ont* et 
cuaus.se.» h l.errs. M ehargi". de drewser le 
pion d'aligneinern du CtoMto] du  Moulin. 

ANNAV-SOI S-IJÏNS 
Société de Prrpi m lion Militaire. — Lu 

société de Prépai-alion niililuiic a accompli 
sa deuxième marche de 2G kilomèt., épreu- 

■ du concours de Pore. 
A l'issue de cette marche, la MCi 

nouvclé la Commiasion, qui se trouve ainsi 
composée ; Président, M Ixrardot ; vice- 
pré^adcnl, M Roziaux ; trésorier, M. R Ha- 
sard : secrétaire, M Cn. Feuiié ; directaur 
nstrudeur, M. André Demailly ; soue-lns- 

tructeur. M. François Boursier : commis 
«aire», MM Henri Largitliére, Armand 
Drurm, l>^iné  HuWix,  Ulysse Ijeroy 

Les adliésione «oi*t reçues au siège, chez 
Hasard 

HULLUtH 
M Louis Ixruurt. plombier, qui demeure 

route de La Bassée, dans une maison isolée, 
était parti d" cher, lui h i heures du malin. 
A eon retour, A 9 heures, il s'aperçut qu'un 
cambrioleur avait visité sa maeon et qu'il 
y avait pris 15 francs, deux chemises et un 
pantalon. 

\I\IHMJ.\IIII 
Aux fours  k coke de .n Compagnie  des 

Mines de Lens. un étau a été voté au prèju 
dice de M   Louche, de Saint-Guentin, qui a 
entrepris la jiose d*> cooduiles de gai 

I i.M-\ \| MH\ 

M Charles Cannertoo, ra.barelier, Granje- 
Bue, avait prêté d*e outito k Théophile De 
Vriaase, 1£ ans, tetramer. Celui-ci rat parti 
sr.ne tes lui restituer et en omettant de ré- 
gler aes fraie de pension, eoH 56 francs. 
  Dn la volaille a été prtoe,  la nuit. 

cnet M. Alcide Huetin, demeurant chemin 
dehaeage. 

BOULOGNE 
CALAIS 

Dans rKiihelgiietnciil. — On noue é-crit : 
L'Asaocialion universitaire n La SoUrsarl^ 

lui<pie du Pas-de-Calais » .i tenu aa réunion 
t.iiihél*-n iiibvu- le jeudi t'-\ avril dei^iier 
M. Franco*, profeewur A llicol» prinutirc 

supérieure de Lens, la présid.til Notre ex- 
cellent collègue dont lea goûls et toi ap'iln- 
des en mnlière de solidarité sont hétoal teiv 
i lies ot ap|)récicés dans <e dépaitemont, ■ 
liul devant ses audiUiirs une MuMrll OH 
pnej inlérraMiti'tes. 11 a «Jnicé l'icuvre ac- 
complie depuis un an dans le depsrtomvit, 
ave uni- vXketttoSeï une {Hêclsiori qu'on ne 
peut trouver en dehors des faite Cc« fnits 
■uni indiscutables ft singiiliéir'iiienl ras.su- 
renN pour les membiis de r Associai ion. 
(Ju'il s'agisse do défendre l'inirmeur d'ir, 
iiiallre méeuiiiiu, oëlMgtf par dei toMlll 
d> liv'nl.' litipie :m (1P.S g»"im grossirfTs, qil il 

«se aussi d'neride.nls sui-veams pendu il 
toi nVn-.itiona ou la classe, l'Association a 
chaque foîi intcrven-i avec une fermeté, un 
>"«prit de. suite H d' décision qui ont aa-:uré 

ic'oire (lovant !•   irflwnaax ■oeBp'tonte 
Klle k, relia AtotoOtotton, une pleine coos- 
cùnci' de se.s <l< ■ otrs Dnns les rangs on 

*'e mit- proNf ti>ti BaMrte contre la dif- 
fimwaion e» toi rodoiilahle» toBtolBBto] qui 
amendent chacun do nous aux tandeweuH 
scolaire» 

Frnnç/m .1 donné loclnre du c<«.nple 
ri ndu annuel (fl'N se- propose de faire Pnpfi 
u er. Son c.\|>o^J trôs clair, wol^re .lt seiu^let 
a reçu rndhé»ion de loe* les rirtoWlPrto |ré- 
■ecÉs, çrnl ùed nuelleTiinenl féùViu1 l'euteer. 

Beràto en tufUnept «sj les isaucwtioaa 
eotorporaei rJéparlrrtoentokM s'aetonnine.it 
ven une triomphante apogée 

:\\-cc leurs rj.noo Btetnhrta rearoiat dans 
T: dépai+env-nli* et JonstituéM aujooi,! hui 

n Unkm fédérale, avec u-i capilnl g'nl>a4 d 
2Vi.uofl francs   ettat  Umonlraet    ('liqnc.n- 
i! eut leur ■éeaeelta, leur vitwilé,  l'an v 

leM ipii pntokto k kw gaation : tvec imr 
nrgnntoeitoi) K-gale, "ilc« déftant ("ettoejae 

" iule Kllc i-m>t il'4wiul k leur pi«te 
d'honneur, bien ui-mées BOW lit"- MX «Jne- 

' de ne» maltiis cl df nos é-coles : » N'y 
toucli,-7 pas. » 

Un Auditeur 
DéKlMemenl.   —    M.   Marieux,   maire  de 

CalaH, aantsM radical, n'ayant obtenu que 
5t»3 vols, se déeisl1 en faveur do M   Salem- 
hier,  candidat socialiste imitk'. 

Départ de M. Blnnnelteld. —   M- I 
fiekl, viee-conwul anglais et agenl fién.Val, û 
Calais.  ù>  la S.K»lh F.aslern    and    Cliatnm 
ruurwax  abandonne    e*e   fonctions    pour 
prendre sa roiraite. 

Passage prliik-ler. — !JI prinoasae de TiiA- 
tenberg, mène de la reine «Vlvspagne, piuwe- 

(euaird   cl   remarqua qaile 
que buis   L'un ù«4C   était raaté 
boutkfu ■ i»u sur le tiuuôJr    Ceti  : s 
faim te guet ; il s'était sauvé tw ;-,:• u i*vaaj 
entendu le braH de lu vnre brieée. 

Les inv.tstigdlions de la potin' il,' ftoe> 
Imix Braat pi<e«qu'immedialenieiii uoth 
vrir les auteurs H h» complice* de i > ,u-la 
iV IMIMIIII.-IIIO. L'instruction a pu pn-ieer la 
[wirt ne chaVun d-< ai y a priée. 

C'eat Henri VejRaéptitte qui u gttolM le 
premier duns k boutique pour demander 
un (puni de beuir?. 11 s'y était prosetilé la 
veille vor-j 5 bMH M du eour, dana le même 
but, il cet formeUfinent reconnu par U 
femme Lima. 

Les trois autres malfaiteurs univèrenl 
■neuiln, mai* 1* Ly ne IIKSIIA pas ou pre- 

inh-r étage, il roeta pour fairo te guet dune 
la aatle du rez-fk-chaussée. 

Péteghem était armé de revolver el 
ejv avait menacé consUm-mrnt la femme 
Lima Tous d'aillMii» avaient do» revolvers 
en leur ptiseeesion. 

\'nndoputtie-, Ven Péteghem et Ite»-i=rce; 
s'étaient ensuite retrouve* che* une femme 
Maratit, vers 8 ItoeTto ÉH matin. Itn avaient 
partagé entne eux l'argent volé. 

(A^ ptoa mauvais renseignements sont 
fournw sur le», accueés, Vectoapvtte o^t un 
rr;>rrd de justice des plus danger >ux, il A 
en frappé d'intervliotu.ri 1,- aéfour, il eel 
passible o> te Ntafartoa, tmw les migres, 

■nuf Dettéle, ont dos condamnations » leur 
actif 

rvienscurs M" De Guémy, Bos, Spri^, 
Macmiort et Maion. 

Tribunal Correctionnel de Lille 
Audiei.ee du 30 avril Ml 

Goup de couieae 
Dana te, soiriv tlu 9 mars, Maurice Van- 

Icenr, 31 nns, chauffeur, ot Léon Detwker, 
:t3 anc, iin-,-..-iin :.-n. iue de Lille, 21, à Mur- 

prirent u> queretie dans un estn- 
minet do cx«tte localité. Dès qu'ils fuient di.n» 
la rue, Vtmlc*,no ouvrit son OiHjteoii et en 
porta un coup k Debakor, dont le veston 
.seul fut endommage'. Pour s'^xcuau-, Vuu- 
leenc prétend que Detxik.i l'a mciuioé a. 
plusieurs reprises de   o»jne da revolver. 

Le Tribunal a ixindamné ce violent k un 
inow (te prisui! et A 5 francs de d'inrnako* 
iiitérete onvers la victime qui s'est portéa 
partie civile par forgano de M" Boin. 

La fra>ule 
avril, deux préposée de douane nr- 

rètaienl, dans In plaine des Grands-Pèr-rs, 
à Leers, un individu porteur d'un baltel eon- 
tannnl 500 gtainme*. de tabac tuu-Jié et 42 
kilos d'ulliiinetlee, le tout d'origine belge. 
Cet individu, un »teur Achille Lejour, 28 
ans, journalier à Boulnix, a été conxlainr.4 
a 2 nims de prison ot 500 fiencs d'amende- 
1^ TribunitJ en outre a ordonné la tonûscv 
lion des objete de contrebande. 

Au comptoir 
IN/» sieur Mater Charles. 24 ans, d'origma 

oilemandt', journalier, employé monn'ntà.ié- 
inent a (Jurisnoy-sur-ltoâle. entrait le 25 
avril dans (estaminet tenu par M. Caillaux 
et se («usait -«wvir une; otmpe 

ProiHant dai oc que le catee-etier état! 
i.j.iti dans sa ■inir, il ouvrit le coui|4ou «A 

da'Tolta 15 fruncs. Il bto Maaaer K, jouns 
en pi i->n. 

\ .... 1   n1* vr 
Le 5 mars, (jt 

journalier, rue S-> 
entoa t on gare * 
d'octroi,  M   Em"■ 

n'avait  nei1 

l^mse,   Bouckseit 
fkimaiid. 
ployé d' 

ra par Cetaie, 
dres. 

le 3 mai, t-e rendant h Lon< 

M. kleurtoe Bnume, brasseur k Conrrie- 
rea, m porto ptolnto contre Rugéne Plate'. 
SS ans, qui a quitté furtii-ernent un d* «ra 

TRIBUNAUX 
Cour d'assises dn Nord 

Audience du 30 Avril 1911 

1rs affaire 

Attentat à la pudeur avec violence 
a Cousolre 

Auguste Sustendal, 38 an», maréchal fer- 
rant k Coubwre, cet accusé d'un attentat k 
la pudeur avec violence! commis en cette 
commune, te 12 mai 1913, sur Lèa Canon, 
Femme Bavmond. 

Défenseur M" EscofflCT 

2* affaira 

Vol qualifié à Roubaix 
Les accusés sont ; 
Henri Vandeputte, 27 ans, né à Routai i, 

manœuvre k Mouecron (Belgique), Henri 
Van Petegbein, 18 ana, né k Roubaix, Mto> 
turtor en cette ville ; Léon Dectercq, tl ,OL.-, 
né k Roubaix, raltacheur en cott? ville ; 
Léon Deilét-e, lrt ans, né k Roubaix, Impri 
meur en cette ville ; Julien De Ly, 19 ana, né 
k Bruges (Belgique), casseur de bois, fi Hou 
baix. 

\* 6 oéotmbnb 1913, vsra 7 heure* du ma 
lin, la nommé Hélène Lima, 26 ans, mar- 
chande de beurre k Rouhaix.rue Tnrgot, 16, 
se trouvait seule dane ea boutique, quelle 
vena* d'ouvrir lorsqu'un individu ee présen- 
ta et lui demanda un quart de beurra. Au 
moment où eëe allait le servir, trois indi- 
vidus surgirent brusquement ; l'un doux 
lui mit un revolver dont il était armé k hau- 
teur du visage et la somma de lui ntnettre 
lout l'argent qu'elle avait ebea elle. U mena- 
ce de te. tu* ai elle  u obéissait pae. 

Poussée par cas Individus la tomme Lina 
mnrsa dans sa chambre k coucher en pre- 
mier élage ; elle prit cinquante francs derr; 

iioucks***, 30 -*nr, 
i'. l'i'rick, k Marcq, dea- 
HeJAi où un employé 
i ■ •--,,ui[fs, lui demanda 
lôcfcj/irr. Pour ti>«r«i re- 
proféra des niiuris r» 

Moiteur* -i>. ;i-.*nt pour lui, hev 
liui rawnaiea JI celte langue et ii... 

urlniyH un procès-verbal au grosater per- 
satostojfe, 

Posr outrage Bouckaert a été conoainn* 
à i?5 francs dwnitndo. 

Tribunal correctionnel de Douni 

Avditmre du Jeudi 30 Avril 
Le mrmhyot. — Henri-Jules Druelle, 35 

ans, sans domicile, a mendié, tl était cn ou- 
liv en état de vagabondage. 

10 jours de uriaon. 
La 1-uautn.nii*'. — Marie P. m part, u8 ans, 

Burwi pivifession, a vagabondé. 
15 pmis de prison. 
Coups. — Jteeph Tacquet, 39 ans, Journe.- 

HT k Somnin, a, étant ivre, frappé son 
amie. 

15 jouns de prison et B francs d'oineudo. 
Curieuse a//uire. — Etant ivre, Jules 

fliirv. 48 OJK. jardinier k Romain, fut mto 
an violon («S. pendant qu'il s'y trouvait, sa 
pi.«hiisit vm CHiimenoement dlncendie. 

Inculpé de dégradation d'un monument 
public (?) Bury est condamné k 1 mois de 

et 5 francs d'amende. 

Tribunal correctionnel de Valenc/enne» 
A l'audience de mercredi, ont été coa- 

'Limmés. : 
Pour outrages k agent. — François Gen- 

tois. de Vatonotennes, k 15 jours de pri- 
son ; Joseph Bautois, de Saint-Ainaivl, k 8 
jouTH de prison, prue 5 fr d'amende, parce 
qu'il était ivre. 

Pour défaut de déclaration d'ouverture 
d'eitaminet ou de colombier. — Marie 
liras, veuve Minet, de VaJcncâom ;s, k 5* 
h*, d'amende, par défaut ; diartos Moreeu. 
de Cowto, k 50 fr d'amende ; Henri Beu- 
d«, de Condé, k 50 fr   d'amende. 

Pour* coupe.— Knrule Baux, de Raisinés, 
A un mots de prisons plus 5 fr d amende 
pour ivresse ; Bdmond Gandin, de ta Sen- 
tinelle qui, d'un violent coup de poing a en- 
dondnagé très fort tes cartilages du nei «a 
maire, M Hrioir, qui ae trouvait avnr tut 
au bai, k un mois de prison ; Jean He- 
nard, de Li^i-Saint-Amonrl. ^\ 15 J.HH"S ato 
prieon ; Alphonee L*graixJ, d'Heleaines, k 
25 fr   d'amende 

poux ouUagee aux mœurs. — Victor D*> 
ries, de Trlth, k en mois de prison. 

Pour rot. — Dn «âeur Pet, de Vatoncien- 
nes, k t moi» (te prurfm IO sietu- Bsiltoitx, 
de VaJencienneB, h 10 jour» de prtonn ave» 
surate ; les Espagnols Gomea el GonsaMe, 
demeumnl k Valenciennea, k 6 Jote> da pri- 
eon; Achille Vic1or,de Vieux-Condkk I BMto 
de prison; la veuve Maaaart.née Mous 
Vieux-Condé, k 2 mots de prison, par 
toM at «on fils, Boeert Meaaart, k Ijc 
de prison ; léopoM Anetoau, de 
Amand, k 40 jours de prtoon. par déh 
le batefcer Echanta. da Boucha», k 1 i 
do prison et K I 

£2 

.,. Irrmwim- da Mù«. Ooitei, «•■* 
ivre, avait crii m garda PalroeiiUar : « 9 
lea aoaaKilaa raawnu au aTochajvai H»ç; 
bxnv tu ne aéra.. ptaB garda. » Peawauavt 
pour outragea. GutUra, a «v» anpti"*. »»• 
ce qu'H l, y avait eu ni invartivas m mena, 
caa, ni d-JTamaUon, mal» O a « c«v>«n». 

ne ni k cinq ftmrca O'amanda jour Wi-aata. 


